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fuie &  de Sanon . V oyez à l’Article fuivant I’ 
origine du nom de ce D oyenné.

5. P O R T , V ille  du Duché de Lorraine, &  
que I on nomme aujourd hui plus communément 

1  L ongue». Saint-Nicolas. V o y e z S a i n t - N i c o l a s . L evé- 
Defcr. de la ntable nom 1 de cette V ille  eft Port ; d’ où 
France.Pae.a vient que le Doyenné Rural de Saint-Nicolas, 

s appelle jufcju aujourd hui Je D o y e n n e *de  P o r t  , 
d ou vient encore qu’ un des Archidiaconez du 
Diocéfe de Toul s appelle auiTi l’A r c h i d i a c o - 
NE_ d e  P o r t  . Les Ducs de Lorraine ont eu la 
Seigneurie de Port il y  a plus de iix cens ans. 
Ce netoit alors quun V illage. Le Duc Ferry 
II . donna i an 1265. la Loi de Beaumont en 
Argonne, avec des privilèges aux habitans de 
Port; &  il confentit que le Comte de Cham­
pagne en fut garant . M ais les Dues ont été 
Souverains a St. Nicolas . L ’ abord continuel 
des Pèlerins a fait changer l’ancien Village de 
Port en une V ille  affez grande &  peuplée.

P O R T -A N G E I.S o u  P ort-des-A nges, Port 
de 1 Amérique Septentrionale, dans la N ouvel­
le Efpagne , fur la Côte de la M er du Sud , 

i  Dampier, Province de Guaxuca. C ’eilune gran-
Voy. autour de Baye ouverte2 , avec deux ou trois Rochers 
t T “' ’ *' f  \p u e ft. On peut ancrer fûrement dans toute 

la B aye, à trente, v in gt, ou douze braifes d’ 
eau. M ais on eft expofé a tous les Vents , à 
la referve des Vents de terre, jufqua ce qu’on 
loit a douze ou treize braifes d’eau : on eft alors
■ _  _  ^ C t v l L  ^ l U l i L

ies Vents ordinaires. La Marée hauffe jufqu’ à 
cinq pieds d ans ce P ort. Le flux va au Nord- 
Lit , &  le reflux au Sud-Oueft. Il efl difficile 
de mettre pied à terre fur cette Baye . L ’ en­
droit où l’on peut débarquer avec le plus de com­
modité eft à l’ Oueft derrière des Rochers. La 
M er y  eft toujours groife. Les Efpagnols com­
parent ce Port pour la bonté à Guatulco; mais 
ri y a pourtant entre ces deux Ports une gran- 
üe différence • Le Port de Guatulco eft près- 
que renfermé, &  celui des Anges eft une R a­
de toute ouverte . La Latitude de ce dernier 
Port eft de 15. d. Nord. Il n’eft pas a iféù re - 
connoitre &  des Navigateurs qui le cherchoient 
s y font mépris, ne pouvant s’imaginer que ce 
iiit-la un beau Port. La Côte qui le borne eft 
affez élevée . Le terrein en eft fablonneux 
&  jaune &  rouge en certains endroits . Une 
partie eft en Bois &  f  autre en pacages . Les

POR.
è c • f l  n y a rien à craindre du côté de Mon- 
t/ouy &  1 on peut paffer à mi-Canal fi 1’ on 
v e m , pour aller mouiller enfuite en dedans du 

anal , vis-a-vis la fécondé Batterie . On ob- 
erve feulement de fe ranger le long du M ole, 

la P°,u P e v e f  Ia  Ville &  Ja prûue en Mer ,  où 
on c onne deux ancres &  deux amarres fur le 

, J0- Ct  * f  n.e  a u t  P a s  s’ approcher entièrement 
, u, . 0 e. ’ ,ni ,îroP avancer, n’y ayant que fept 
f  » P f ecls deau à une longueur de Galère du 
M o e Entre cette Batterie &  k  Ville , il y a 
, le une petite Chapelle &  un Bureau de 
la oante. Les Galères mouillent ordinairement 
entre la dem ie« Batterie &  cette Chapelle, le 
long du M o le , ou il y  a d ix , douze &  treize 
pieds deau , fond de fable vafeux . Il ne faut 
pas aller plus avant que cette Chapelle , pas 
meme par fon travers; car il n’y a quefix pieds d eau ; mais dans le milieu du Port où les Vaif- 
feaux mouillent, il y en a quinze à feize pieds 
Lorsque les Vents font au Sud-Sud-Eft, qui eft lé 
Traverfier, la M er eft fort greffe dans ce Port 
&  fait un grand reffac; enforte qu’on a peine à 
débarquer fur le M ole. On fait de 1’ eau à un 
puits hors de la V ille  proche les foffez du côté 
du mole ; &  a quelques autres puits à l’ entrée 
de la V ille . La Latitude eft de 41. d. 21'. & l a 
variation de cinq a fix dégrez Nord-Oueft' On 
mouille ordinairement avec les Vaiffeaux i  une 
portée de Canon du Fanal du cô téd el’E ft, par

ni V 11 11 .4* 1  . 1 rv 1 1  .couvert de. Vents d’OueffiSud-Oueft, quifont Quinze ,  dix-huit &  vingt braïes d’ eau ,’ fon 
s Vents ordinaires. La Maree hauffe iufhu’ à fond de vafe A- <1 ’nroilp il IV», ~—  * ru • i.fond de vafe &  d argile, où il faut avoir foin de 

tems en tems de foulever les ancres. Les Cou- 
rans vont pour l’ordinaire fort vite au Sud-Oueft 
&  quelquefois auffi vers le Nord-Eft , fuivant 
les Vents qui ont régné. Depuis Barcelone jufqu 
a Blane , la Côte eft fort haute en avançant 
dans les terres ; mais fur le bord de Ja M er ce 
font de très-belles Plaines, remplies de V ille s ,
Villages Se Tours , bordées de plages devant 
lesquelles on peut par-tout mouiller avec lesVents 
a la terre.

P O R T -B E S S IN  , Port de France , fur Ja 
Cote de Normandie 4 , dans le Pays appelle Bef- 4 Du Chêne, 
fin . Ce Port eft affez beau . Il eft formé par Ant, des Vil- 
deux petites Rivières nommées,Aure &  Dronim, }fddeFrat,ce> 
qui s’affemblant près du V illage de Maifons , 7‘ ç' ,z’
coulent enfemble jufque fur le bord de la M er &  
y forment le Port Beffin.

P 0 ?:T . DE B E A U V O IR  , En Latin Ca-u * , 1 “ uue en pacages . nés P U R I  DE B E A U V O IR  Fn T afin

niflènt quantité de bonne herbe.
1. P O R T - B A I L , En Latin PortusBaldus; 

Port de France dans la Normandie , au Dio- 
cèfe de Coûtances , Eleélion de Valognes. C ’ 
eft un petit Port de M e r, qui s’avance au pied 
du Bourg de même nom. V oyez l’Article fui­
vant .

2. P O R T -B A I L , Bourg de France dans la 
Normandie , au Diocèfe de Coûtances , Ele- 
élion^de Valognes, fur un petit Port de Mer 
de même nom. Il y  a aux environs de ce Bourg 
plus de trente Salines , qui fourniffent de Sel 
le Coutentin &  autres Pays voifins. Ce Bourg 
eft vis-a-vis de l’Ifle de Jerfey , qui en eft à 
fept lieues. Il y a à l’extrémité de cette Pa- 
roiffe une Chapelle de Saint Sim eon, où l’ on 
prétend que ce Saint a demeuré étant Hermi- 
te - C ’eft un Pelegrinage affez célèbre.

P O R T  DE B A R C E L O N E  , Port d’ Efpa- 
3 Michewt §n<V  r̂ ns ^ er Méditerranée , fur la Côte 
Port de ià de ia Catalogue. V oyez Barcelone 3 . Lorfqu’ 
Mediter.p.̂ , on veut entrer dans le Port ou M ole de Bar­

celone, il faut s’éloigner de la tête du M ole d’ 
environ un demi Cable , a caufe de quelques
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Dauphine au Royanez, fur la R ive gauche de Atlas- 
1 Ifere • C  etoit autrefois le féjour des Princes 
Dauphins 6 ; mais on ne voit plus aujourd’hui * Davjtî , 
que quelques reftes de muraillesde leur Palais, Daul,hiné*
Se la Maifon des Carmes fondée par un Flumbert 
Dauphin.

^  ’  P ° rt fie France , dans
Ja M er Méditerranée fur la Côte de Provence.
Environ à quatre ou cinq milles du Golphe dé 
Fos 7 , eft le Port de Bouc , fitué dans un bas L ^ ,ca/el0,T» 
terrein . Il eft fort grand en apparence, mais il Médit, p.ij.“ 
n y a de profondeur d’eau que dans le milieu .
On y pourrait échouer fur les Vafes dans une 
neceflite, le fond étant vafe molle &  herbiez.
L entree eft fort petite n’ ayant que cent cin­
quante toifes d’ouverture . Sur la pointe de la 
droite en entrant, ou trouve une Fortereffe, au 
milieu de laquelle eft une T our quarréè de pier- 
re blanche &  qui fe vo it de fort lo in . Elle eft 
fituée fur une baffe pointe d’une Ifle qui n’ eft 
féparée de la terre ferme que par un petit ruif- 
feau. Les Hollandois &  quelques autres Ecri­
vains marquent dans leur M iroir de M er l’en­
trée de ce Port du côté de l’Eft de cette Ifle , oùRoches Derdn o sé  n i a /à taUie Qe tree de ce p ort du côté del’Eftdecette Ifle , où

perdues que la M er a emportées au lar- eft la Tour de Bouc ; ce qui fait voir qu’ils n’ont ja-
mais


